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Abstract 

Pour les sociétés urbaines de l’Antiquité, les tremblements de terre représentent une menace 

extraordinaire : En conséquence de l’exiguïté des conditions de vie et des moyens relativement 

limités de prévention structurelle, les villes anciennes étaient particulièrement sensibles aux 

conséquences physiques des séismes. La menace pouvait atteindre des dimensions telles que la 

survie d’une ville était en jeu. Les tremblements de terre pouvaient ainsi potentiellement 

soulever des questions sur l’ordre social traditionnel. Dans ce contexte, ma conférence portera 

sur la gestion des séismes dans la Constantinople christianisée des Ve et VIe siècles de notre 

ère. L’objectif est de montrer que les réactions aux tremblements de terre servaient, tant sur le 

plan symbolique que pratique, à stabiliser et à adapter progressivement l’ordre social urbaine. 

Ceci est surtout évident dans le domaine religieux : en fait, les tremblements de terre pouvaient 

être particulièrement menaçants pour la position individuelle de l’empereur chrétien, car ils 

remettaient en question son mandat divin. Néanmoins, les réactions des souverains individuels, 

dont beaucoup nous ont été transmises par des sources sur les pratiques liturgiques 

contemporaines, ont joué un rôle central dans la stabilisation de l’autorité impériale à la capitale 

Orientale, car elles étaient la clé pour le développement d’une de ses techniques centrales : celle 

de l’humilité de l’empereur. 

 


